Les dames se damnent

Je suis une femme qui aime les femmes
Je suis une dame qui aime les flammes
Elles me titillent, elles se pavanent
Pour mes beaux yeux, toutes se pament

Impérieuse, impériale

Un péril idéal

Chuis ton délice, chuis ta manne
Je sais que tu m’ trouves spéciale

Deux filles s’embrassent
Deux vies s’enlacent
Deux filles s’embrasent
Divine extase

Chuis pas une garce
C’est pas une farce

Je suis une femme qui aime les femmes
Je suis une dame qui aime les flammes
Elles me titillent, elles se pavanent

Pour mes beaux yeux, toutes se damnent



Je suis une femme qui aime les femmes
Je suis une dame qui aime les dames
Pour mes beaux yeux, toutes se damnent
Dans les cieux j’'allume des flammes.

J’aime les diamants, j'aime les saphirs,
J’ai pas d’amants, j'préfere le saphisme
Je fais des caprices, je me lamente...
J’aime cassis, sirop a I'’amante

Nombre de filles me trouvent charmante
Elles me révent toutes en douce amante

Je suis coquine
Je suis coquette
Dans ma coquille
J'fais ma toilette

Je suis taquine

Je suis poete

Je m’ recroqueville
Chuis femme fluette

Une belle femme m’allume en soirée
Elle me dit T'es magnifique



Elle aime comment chuis parée
La diablesse me trouve angélique

C’est un instant féerique
C’est un moment magique

Cette femme est magnifique
Cette femme me donne un baiser
C'est... Euphorique

Mon sexe pleure la rosée

Elle m’enlace
Elle est lascive
Elle m’embrasse
Vec sa salive

Elle n’est pas subtile

Elle est si sublime

Elle me subtilise
M’emmene dans son dream

Ton parfum
Tes humeurs
Tes traits fins
Je me meurs



C'est ¢’ qu’elle me dit

Ton parfum
Tes vapeurs
Ton beau teint
Divine fleur

Quel paradis

La demoiselle

Elle a des ailes

Elle aime mon zele
Un arc-en-ciel

Elle veut mon miel
Elle fait des siennes
Elle me veut sienne

J’aime les femmes qui me font reine
Je suis sirene, je suis sereine
C’est pas une arene, c’est un harem

C’est tout un art, et j’'y regne

J’aime les femmes qui me font reine



J’aime les femmes qui me font reine

Ma fleur m’effleure
Ma rose m’arrose

Elle me veut heureuse
Elle n’est nullement peureuse

Pas besoin d’un faire un dessin
J’aime ses seins, ses courbes
Quand madame se courbe

Je suis une femme qui aime les femmes
Je suis une dame qui aime les flammes
Elles me titillent, elles se pavanent

Pour mes beaux yeux, toutes se damnent

Je suis une femme qui aime les femmes
Je suis une dame qui aime les dames
Pour mes beaux yeux, toutes se damnent
Dans les cieux, j'allume des flammes.
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